
Carnavaleux, Carnavaleuses, 
Vous qui êtes sensibles à l’hygiène, à votre bonne 
santé ainsi qu’à celle de vos proches, le virus de 
la grippe A H1N1, le retour de la malaria et l’ap-
parition des premiers cas de paludisme à Dunker-
que causée par le réchauffement climatique vous 
effraient.
Après chaque poignée de main, vous les lavez 
soigneusement avec une solution hydro-alcoolique 
ou à l’acétone pour plus de sécurité. C’est bien ! 
Mais est-ce vraiment suffisant ?
Pendant la période de carnaval,votre organisme 
subit une multitude d’attaques microbiennes.
À la bande on s'échange « zotches de carnaval » 
en veux-tu en voilà et on se postillonne dessus 
gaiement dans les chahuts en hurlant « Chantal 
t’ as mit ton doigt dans mon trou d’ bal ».
Alors comment faire pour se désinfecter correcte-
ment ?
La facilité serait de ne plus dire bonjour à person-
ne, ou juste de faire « coucou » de loin, d’un petit 
geste de la main. Cependant, le carnaval doit rester 
un moment fort en rapport humain et par ces nou-
veaux comportements, il perdrait considérablement 
en convivialité.
C’est pour ces raisons que « La Moule à Zéro » 
préconise le retour du Chat-bite (ou Chat-chatte 
selon la personne à saluer). Ainsi, en toute sécurité 
sanitaire, vous pourrez lancer des « Kessadit ma 
Couille ! Euh, pardon ! Mes Couilles ! » ou bien 
encore des « Ca moule ma poule ! », et ceci dans 
une franche rigolade, l’esprit libéré de ce stress 
de la contamination.
On pourra également noter que cette technique 
aura l’avantage d’écarter toute mauvaise surprise 
lorsqu’on aura affaire à une personne hyper bien 
déguisée en femme…
Enfin, nous sommes tenus de vous signaler que 
La Moule à Zéro décline toute responsabilité en 
cas de pale dans la fégure qui viendrait d’une 
personne moins sensible que vous à la propagation 
des virus et à l’hygiène en général !
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Yves Synaeghel, 40 ans, Rosendaël
« Moi c’que j’en dis c’est que tout ça c’est d’la diale. Réchauffement climatique gar’ mon œil. 
J’ai jamais vu autant d’neige que c’t’année. Si ça continue i n’aura jusqu’au cul de ma femme, 
c’est dire ! »

Janine Chientrousset, 84 ans, Centre-ville 
« T’as ka voir gamin, moi j’ai vécu la guerre. Les Schleux  i z’avaient ouvert les écluses pour tout 
inonder. Alors c’est pas ça qui va me faire peur. »

Loïc Laferme, 27 ans, Malo-les-Bains 
« Si le niveau de la mer i monte, c’est cool, on pourra plonger encore plus profond ! »

Maryse Desitter, 53 ans, Petite-Synthe
« Hein ? Y’aura pu d’ours polaire ? Et alors, y’a pu d’mammouths non plus, et on n’en fait pas 
une affaire ! »

Jean-Paul Vestavel, 57 ans, 213 kg, Coudekerque-Branche
« Faut absolument qu’on fait quèt’chose ! Déjà l’été j’tiens pas dans mon jardin et j’suis obligé  
de met’ un slip en éponge. Alors avec des degrés en plus, j’vous dis pas ! Pis pour dormir la nuit, 
tintin ! »

Jean-Jacques Marteel, 49 ans, Carré de la Vieille
« Bein tant mieux si c’est la canicule tous les ans. Quand je pense que ma belle-mère a survécu 
d’un cheveu à celle de 2003… Vieille bique va ! »

José Soteen, 45 ans, Grand Large
« L’histoire le montre, à Dunkerque, on a toujours été mal barrés… »

Mickaël Pudepinte, 32 ans, Citadelle
« Si i fait plus chaud c’est tant mieux. Les gens auront plus soif. »

Moktar Benglaoui, 50 ans, Kruyssbellaert
« Si ta mer il monte, ça sirait quand même mieux d’y mettre une mine-arrêt al mosquée. »

Raymond Dekester, 75 ans, P’tit Louis
« Qu’est-ce tu dis gamin ? Du changement dans la clique ? C’est bien ça, place aux jeunes ! »

Michel Delorenbarre, 63 ans, Hôtel de Ville 
« La responsabilité du réchauffement de la planète incombe totalement à Nicolas Sarkozy. »

Matthias Zimmerman, 33 ans, Ghyvelde 
« Il faut agir, trouver une alter-native. Donnez-moi vos idées, faîtes-moi des dons par paypal, je 
me charge de tout. »

LE CHANGEMENT CLIMATIQUE À DUNKERQUE

Y’A UN TRUC QUI M’ÉNERVE !
Ca fait asteur plus d’six mois qu’on nous 
rabat les oreilles à la télé, dans les journaux 
et même dans les journaux-télé avec c’ba-
zar… Nan ! C’est pas l’hypothétique départ en 
r’traite de Cô Schlock, c’ est pas non plus l’fait 
qu’ils nous ont claqué la bande de Bergues le 
même jour que celle de Wormhout, mais c’est 
la putain de grippe A ! Leur virus H1N1 com-
me y disent.
Y’ a une paire d’années, on nous cassait déjà 
les pieds avec la grippe aviaire, ou à bière 
j’sais plus trop... Ca nous avait multiplié d’un 
coup d’un seul le nombre de contrôles de po-
lice sur le bord des routes cause que les Poulets 
d’vaient rester le plus longtemps possible en 
plein air ! J’me rappelle même qu’à l’époque, 
des Poulenaeres avaient participé à la Carna-

cup, pour dire les proportions qu’ça avait pris 
c’t’affaire là.
Pis y’a aussi c’t’histoire de lettres qu’y don-
nent à tout ça. Comme si y voulaient nous em-
brouiller. On dit « l’instant T » au lieu de dire 
logiquement « l’instant I », on dit aussi « le jour 
J » ah si justement ,là ça marche… Enfin bref, 
pourquoi qu’y z’ont appelé ça « la grippe A » et 
pas « la grippe G » ? Alors que moi, fin brico-
leur que j’suis, ma femme elle dit toujours que 
j’trouve plus souvent le Point P qu’eul point 
G !

Bref, comme disait Traillette, notre ancien 
avant-centre de l’ USD : « H1N1match nul, la 
balle au centre ! » quel déconneur ce Traillette, 
toujours le mot pour dire !

LES BRÈVES

DISCRIMINATION NéGATIVE
Un employé handicapé de chez MacDo li-
cencié. Sa chaise faisait « Quick... Quick... 
Quick... »

HEUREUx DéNOUEMENT
L’homme tombé dans un puits la semai-
ne dernière va mieux, il a arrêté de crier 
« Au secours ! » hier soir.

MéDECINE
Il se fait greffer deux oignons à la place 
des testicules, sa femme en a les larmes 
aux yeux !

SPéLéOLOGIE
Si il fait noir... Chaud... Et que ça sent la 
cacahuète grillée, faites demi-tour ! Vous 
êtes dans l’anus de King Kong !

DRAME
Une femme fontaine retrouvée noyée 
dans son sac de couchage au camping du 
Perroquet.

DRAME ENCORE
Il avait entamé sa traversée en mer la se-
maine dernière. On recherche toujours le 
corps de Pince Mi, tombé à l’eau.

PUBLICITé MENSONGÈRE
Même si c’est très drôle, enfoncer une 
pile Duracell dans l’anus d’un vrai lapin 
ne le fait pas gravir des montagnes.

SOULAGEMENT
500 grammes de beurre, 2 litres d’huile 
d’olive, un pot de vaseline et 74 savons de 
Marseille. On a enfin réussi à faire ren-
trer Carlos dans son cercueil !

COMIQUE DE RéPéTITION
Après plus de vingt chutes consécutives, 
Jamel Debbouze arrête définitivement la 
balançoire !

SEx MACHINE
Une caisse enregistreuse, un lave-linge, 
une alarme de voiture, un jukebox, et 
tout çà en une nuit ! R2D2 est un sacré 
queutard !

La Moule à Zéro a souhaité donner la parole sur le sujet à quelques-uns de nos concitoyens. 
Morceaux choisis de ce radio-trottoir organisé lors du Bollezeele de l’environnement.

DEPUIS QUE TI’RENÉ LIT LA MOULE, 
PLUS AUCUNE MOULE NE LUI RÉSISTE !
Comme vous l’avez deviné Ti’René fait désormais parti des cadors ! Des intouchables ! 
Et pour cause, il a enfin pris son abonnement à la Moule ! Pour lui, fini les articles 
convenus de la Voix du Nord ! Avec la Moule, à lui les rubriques phénoménales, 
les interviews incroyables et les impressions à chaud sur toutes les bandes 
de Ghyvelde à Killem.
Et comme une bonne nouvelle n’arrive jamais seule, les 10 premiers adhérents 
recevront leur poids en smout en petites dosettes individuelles de 5 grammes ! 

Alors si toi aussi tu veux faire partie de la Vraie Bande et briller en chapelle 
sans interrupteur, n’attends plus et envoie ta souscription !

Le réglement se fera en petites coupures de 100 euros déposées à l’adresse suivante :

LA MOULE À ZÉRO - Service trésorie
12 IMPASSE AUx PIgEONS - 59670 PREUTELAERE-SUR-MER-SOUS-COLME

Construis ton propre
badge moule à zéro !



tous les ans 
C’est pareil !

Le courrier des Lectrices

Qu’est-ce Qu’on est bien à dunkerQue !
les CommerCes à dunkerque, ça va ça vient, 
c’est comme le Roubaisien. Sur la plage, t’as 
pas eu l’temps de retenir le nom d’un nou-
veau troquet qu’il a déjà changé. Pareil pour 
les restos. Si tu veux en essayer un nouveau, 
dépêches-toi d’y aller ! Pour t’acheter un beau 
costume pour l’enterrement de ta belle-mère, 
t’es condamné à aller à l’Impeccab ! Les super-
marchés, c’est guère mieux : Attac, c’est d’jà 
fini. Déjà qui a pu d’Leclerc à Coudekerque, ça 
devient dur d’aller faire tes courses quand t’es 
un schaille à mobilité réduite ! Par contre, des 
banques, ça, t’en as partout asteur, comme si 
qu’les Dunkerquois étaient des milords.
Mais le problème c’est que c’est plutôt l’con-

traire, on est plus si bien qu’ça à Dunkerque. 
On a tous le crop quand on pense à des maga-
sins d’hier. La boulangerie d’où qu’on ache-
tait des spèks avant d’aller à l’école, eul Père 
Noël d’où qu’on allait acheter des p’tits vélos 
pour jouer au tour de France sur la plage, la 
Coop d’où qui donnaient des timbres à coller, 
les Nouvelles Galeries, chez Rouvroy… Et pis 
t’as les cafés qui n’existent plus aussi. Ceux 
où t’as fumé tes premières clopes, des « Fran-
çaises » ou des « Seitanes » si tu deviens d’âge 
comme moi, ceux où t’as maltraité un pauv’ 
flipper… Eul sous-sol du Mazarin, chez Paul 
sous Radio Corsaire, La Lune d’où qu’les tou-
bibs i s’en mettaient des bonnes, le Pub…

Même si y’a bien eu quelques belles tentatives 
ces dernières années comme celle du fils caché 
(ou plutôt pas reconnu) à Mr Propre qui avait 
ouvert une Bièrothèque, ça n’a pas duré.

Tout ça pour dire que quand j’vois le centre-
ville d’aujourd’hui, ça me rend nostalgique. À 
part pour acheter des nippes pour ta femme, ou 
un portable pour appeler ta maitresse, t’as vite 
fait l’tour. Pis si l’envie de te prend de t’y bala-
der un de ces quat’dimanches, tu t’rendras vite 
compte qu’y a autant de vie qu’au cimetière un 
jour de semaine !

tous les ans C’est pareil, Priscilla attend ça 
avec impatience, faire Carnaval ! Ou plutôt 
faire les bals !

Priscilla n'aime pas la bande, elle trouve qu'il 
y fait trop froid pour sortir en corset. De toute 
façon elle rentre bien trop tard du bal pour se 
réveiller et être à l'heure au rigodon.
Tous les ans c’est pareil, Priscilla ira au bal 
avec ses copines. Elle mettra un décolleté 
aussi profond que les eaux de la Mer du Nord. 
Et comme tous les ans, elle sera vêtue d'une 
jupe moulante qui arrivera à hauteur de son 
petit carré de gazon, aussi bien taillé qu’la pe-
louse du stade Tribut. Elle chaussera ses talons 
aiguilles pour mettre en valeur son déhanche-
ment, et tous les ans c'est pareil, elle ne se ma-
quillera pas trop, pour qu’on puisse remarquer 
que c’est un beau ptit lot…
Tous les ans c’est pareil, pendant le bal elle 
chassera, allumera et draguera tout c’qui a un 
vers de côte entre les jambes !
Et tous les ans c’est pareil, elle finira par ren-
contrer un grand gaillard, chemise ouverte, le 
poil saillant, le torse musclé et huilé (ce qui 
n'est pas commodes pour les chahuts).
Lui aussi est très peu maquillé c’est normal... 
Il chasse évidemment !
Tous les ans c’est pareil, à quatre heures du 
mat’, c’est l’heure des slows… Il bande les 
muscles, elle rehausse ses tetches. Les voilà 
l’un contre l’autre, enlacés, et Priscilla se dit 
que son heure est arrivée, elle va enfin passer 
à la casserole !
Mais soudain, et tous les ans c’est pareil, son 
cavalier se penche vers elle, et lui dit en gar-
dant sa bouche fermée « blouablouabloua ». Ne 
comprenant pas son partenaire elle lui demande 
de répéter. Il se penche vers elle et finit par lui 
déballait c'qu'il a dans le ventre : poddingue, 
bière, rosé, whisky, pâtes, crémant et le dernier 
exemplaire de la Moule à Zéro !

Alors, tous les ans c’est pareil, Priscilla ren-
trera chez elle, seule, en se disant qu’au pro-
chain bal elle trouvera chaussure à son pied. 
Mais pour l’heure, et tous les ans c’est pareil, 
elle est occupée de nettoyer la gerbe dans son 
décolleté !

Mesdames,
Marre de vot’ Macho, Macho Veint’che ? 
Carnaval arrive à point pour inverser les 
rôles ! Petit exercice pratique, réalisable 
par toutes, afin de lui faire comprendre ce 
qu’il peut vous faire subir tous les jours !

Votre conjoint sort de la salle de bain fier-
cul dans son best’ best’ cletche d’appât-
rat. C’est le moment opportun, n’hésitez 
plus une seconde :
- Non mais franchement ! Tu comptes 
sortir comme ça ? T’as vu ta mini-jupe ? 
Encore un peu et elle fera col-roulé ! Et 
les bas résilles ! Tu ne te trouves pas assez 
provocant comme ça ? T’as qu’à y aller 
à poil tant que t’y es ! Tout ce que tu vas 
récolter c’est des mains aux fesses ! J’te 
préviens, c’est tout... À moins que ce soit 
fait exprès... Pour m’énerver !
Et ton maquillage, c’est le pompon ! 3h45 
à se grimer ! Il est pas un poil trop char-
gé ? Et ces couleurs... pis ces faux cils qui 
n’en finissent pas ! On dirait une R5 gti 
tunée avec moquette au volant ! Tu comp-
tes faire des appels de phares à paupiè-
res ?
Pas question qu’tu sortes dans cette te-
nue…
- Mais Mimine... c’est mon cletche !
- Oui... Je sais ! Comme ça tu sais ce que 
ça fait de vivre avec un emmerdeur !
Bonne soirée mon amour…

Même si l’effet n’est pas durable sur vo-
tre conjoint, vous vous serez défoulées, et 
ça n’a pas de prix !

TOUFFE KOUNCHE&

L’INVITÉ DE LA MOULE EST... L’ÉQUIPE DU PETIT INDÉbANDANT !
AVEC EUX DANS NOS COLONNES, TU RISQUES PAS D’êT’ PICHEPLOï !



Si t’en as marre de mettre toujours le même clet’che au 
carna, ou si tu te demandes pourquoi tu pourrais pas en 
changer, demandes au Dr Padingue. Après avoir dressé 
ton profil psychologique, il te dira quel déguisement cor-
respond le mieux à ta personnalité.

1.Ton héros préféré quand t’étais un bout’che, c’était :
A : Tarzan 
B : Spiderman
C : d’Artagnan
D : Wonder Woman

2.Tu gagnes un voyage, tu pars :
A : sur une île déserte
B : en croisière dans les Caraïbes
C : dans un village vacances à Bamako
D : A Tenerife

3.Quatre heures du mat’, 2 grammes cinquante, 
tu t’éclates en boîte sur :
A : Un remix de Dalida 
B : La compagnie créole
C : Capitaine Flam
D : La chenille

4.C’que t’aimes regarder comme sport à la télé 
pendant les jeux olympiques c’est :
A : de l’escrime 
B : de la boxe
C : du tir à l’arc
D : du patinage artistique

5.A quel carnaval aimerais-tu participer :
A : Venise
B : Rio
C : Nice
D : Binche

6.Quand tu vas à la plage l’été, c’que tu préfères c’est :
A : Faire une digue et snustrer les tet’ches à l’air 
qui dépassent
B : aller dans le sable avec ta serviette et ton string
C : marcher au bord de l’eau
D : t’asseoir à la terrasse du Bonobo

7.Le Dr Padingue t’offre un verre. Qu’est-ce tu bois ?
a : Une bière brune qui fait 12°
b : un cocktail avec du Pisang
c : une coupe de champ’
d : une Suze vin blanc

8.Le son qui te fait dresser les poils, c’est :
A : Un roulement de tambour
B : le son du fifre
C : celui d’un tiroir-caisse
D : une sirène de police

L’AVIS DU DOCTEUR PADINGUE
Comptabilise tes lettres et si tu as une majorité de :

A : T’es un frustré, limite vicelard qui aime faire ses coups 
en douce. Déguises-toi en figueman, mets un masque et va 
faire d’l’intrigue !

B : Tu te crois issu d’la cuisse de Jules Pieters, tu fais des 
ronds de jambes devant les milords et les cale-madames. 
Achètes une épée en plastique et déguises-toi en corsaire !

C: T’es trop resté dans les jupes de ta mère, t’arrives pas 
à refouler complètement ta féminité. Mets un chapeau à 
fleurs et déguises-toi en matante !

D: T’es un primaire, tu contrôles pas toujours tes pulsions. 
Ca vient qu’t’as un problème avec la taille de ton… man-
che de parapluie. Alors déguises-toi en Noir !

Pourquoi y a-t-il UNE première ligne à la bande ?
Si tu as la chance de savoir compter, tu pourras remarquer 
qu’on commence toujours par le chiffre UN. Bein pourquoi on 
dit « une » alors ? L’explication est simple, comme les femmes 
ne peuvent pas aller en première ligne, on a décidé de lui don-
ner un nom féminin pour les remercier de nous foutre la paix !

Pourquoi chante-t-on les pêcheurs qui partent chercher 
d’la morue à Islande ?
Parce que dire qu’asteur on part acheter du colin d’Alaska au 
supermarché ça sonne moins bien !

Pourquoi tout le monde se déguise désormais avec un cha-
peau à fleurs, une fourrure et un boa ?
Avant on faisait son clet’ch avec des frippes trouvées dans 
le grenier de nos grands-parents. Asteur, avec la canicule, la 
grippe saisonnière et le virus H1N1 y a de moins en moins de 
vieux, donc tu vas dans un magasin spécialisé pour le carnaval. 
Puis c’est la rue où y’a les banques donc c’est pratique.

Pourquoi y a un tambour major devant la bande ?
Parce que c’est plus joli qu’une voiture de police avec un gy-
rophare qui clignote ou des motards de la gendarmerie natio-
nale.

Pourquoi on fait le carnaval ?
Généralement ça tombe en février, et ce mois compte 28 jours, 

ce qui veut dire qu’on travaille moins… Donc ça se fête !
Accessoirement on honore aussi Jean BART qui a libéré 
la ville pendant la guerre 1939 / 1945.

Pourquoi y’en a qui parle avec l’accent Dunkerquois ?
D’habitude il ne parle pas comme ça, mais à carnaval c’est 
une manière de se différencier des touristes. Le problème
c’est qu’il y en a qui force tellement l’accent qu’on dirait qu’ils 
causent américain, du coup on les prend quand même pour des 
touristes.

Pourquoi les carnavaleux font-ils la bande bras-dessus 
bras-dessous ?
Parce que s’ils font ça qu’bras dessus, la bande va tomber 
par terre et du coup c’est moins marrant.
C’est aussi un hommage aux dockers et aux ouvriers des chan-
tiers de France qui faisaient souvent grève bras-dessus bras-
dessous face aux CRS… Même qu’on disait « ça c’est un cor-
tège qui a de la gueule ! » juste avant de crier « CRS ! SS ! »

Nous pensons au sein de la Moule à Zéro que ce petit manuel 
vous permettra de mieux comprendre le carnaval.
Nous sommes des carnavaleux très expérimentés, à la limite 
du professionnalisme et cela nous fait donc plaisir de pouvoir 
vous apportez toutes nos connaissances sur notre carnaval qui 
à maintenant 16 ans d’existence…

MANUEL CARNAVALESQUE POUR LES NULS ! LE TEST DE Dr PADINGUE
L’équipe de Moule à Zéro a la prétention de tout savoir sur le carnaval. La preuve, la 
plupart de nous est capable de faire la différence entre un bon foie gras et une côte de 
porc dans l’échine. C’est pour cette raison que nous vous proposons ici de vous donner 
quelques clefs pour décoder le carnaval et ainsi pouvoir faire le malin dans une discus-
sion en chapelle autours d’une coupe de champagne.

Jean Marise se rendit compte que jouer du tambour 
toute la journée n’avait pas que des avantages…
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